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^Weizerische Zeitschrift für Forstwesen
Journal forestier suisse

Juni 1980 Nummer 6

Zum Redaktionswechsel
1945 sind Professor ff. ßat/onx als Redaktor des Journal forestier

für p
Professor ff. Knwc/re/ als Redaktor der Schweizerischen Zeitschrift

b orstwesen zurückgetreten. Das Ständige Komitee des Schweizerischen

gel hat bei dieser Gelegenheit die beiden Zeitschriften zusammen-

£
gt und mir die Redaktion übertragen. Die Zahl der Bezüger unserer

Zu
**ft konnte in der Folge mehr als verdoppelt werden, wobei die

Nirufk^® allem auch auf Leser im Ausland und auf am Wald interessierte

^ 'orstleute entfällt. Dies beruht nicht zuletzt auf dem Bestreben des

Hed früherer Vorstände des Forstvereins, die gewissermassen als

bin *onskommission gewirkt haben, die Zeitschrift über das Niveau eines

** Vereinsorgans zu heben und breite interdisziplinäre Verbindungen
ern. Diese Unterstützung hat mir die Redaktionstätigkeit stark erleich-

zur Freude gemacht. Ebenso bleibe ich den vielen Kollegen im In-
(j Island und vor allem auch an unserer Schule für ihre Mitarbeit und

Stützung dankbar.
ffans Le/hundgut

A l'heure de la séparation
pjjj,

^ ^rive fatalement une heure où se défont les plus solides liaisons, non

teptg ^®^airement par l'effet de la mort, de l'éloignement ou de la mésen-

34 ' tout simplement par décision librement prise. Durant plus de

"éda extraordinaire persévérance, Hans Leibundgut a assumé la
dgp^t'Qn du Journal forestier suisse; il nous demande aujourd'hui de pouvoir

^ charge. Comment pourrions-nous écarter cette requête, venant

Hop. °^uie qui s'est dévoué si longtemps avec tant de désintéressement à
®

ournal, à «son» journal?

telig
^ ^ uotre revue forestière jouit désormais d'une renommée exception-

toute' '"ternationale, c'est à Hans Leibundgut qu'elle le doit. Il lui a consacré

distra-^ énergie, tout son talent, tout son enthousiasme, et sans se laisser

fort ' P^r les grognements de ses lecteurs suisses, dérangés dans leur con-
intellectuel, il a atteint le but qu'il s'était fixé dès le début: faire de la
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«Zeitschrift» un irremplaçable agent de diffusion des sciences forestier®*'

Nous lui en sommes infiniment reconnaissants.

Maintenant que la limite d'âge l'a libéré des obligations de l'enseigh®

ment, Hans Leibundgut souhaite jouir pleinement de sa retraite et choi

enfin ses activités selon ses vœux.
* de

Il n'est pas question de lui dire ici notre gratitude en quatre lignes, ni

bâcler l'hommage officiel qui lui est dû et qui lui sera rendu en temps et H®"'

Il connaît bien notre admiration tout empreinte d'affection. Qu'il sache ®"

core, au moment où nous prenons congé de lui, combien cette sépara*'

nous est dure et de quelle émotion notre cœur est étreint.

Neuchâtel, le 27 mai 1980
Pour le comité de la Société forestière suis

Le président:
François Bore/
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